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150. RETOUR DES 70 DISCIPLES 
(Lc. 10:17-20) 

 
MATTHIEU, MARC LUC 

10 
17. Les soixante-dix revinrent avec joie, disant : Seigneur, les 
démons mêmes nous sont soumis en ton Nom. 
18. Jésus leur dit : Je voyais Satan tomber du ciel comme un 
éclair. 
19. Voici, je vous ai donné le pouvoir de marcher sur les serpents 
et sur les scorpions, et sur toute la puissance de l’ennemi ; et rien 
ne pourra vous nuire. 
20. Cependant, ne vous réjouissez pas de ce que les esprits vous 
sont soumis ; mais réjouissez-vous de ce que vos noms sont écrits 
dans les cieux. 

JEAN 

 
• Lc. 10:17 “Les soixante-dix revinrent avec joie, disant : Seigneur, les démons mêmes 

nous sont soumis en ton Nom.” : 
a) Les disciples sont partis deux par deux. 
S'ils sont à nouveau tous réunis, c'est qu'un lieu et une date de regroupement avaient été fixés, marquant du 

même coup la fin de leur mandat. 
Les “70” retrouvent à la fois Jésus, les “12” et les autres disciples, ainsi que diverses personnes gravitant 

autour du groupe. 
 
b) Lors de l'envoi de ces “70” disciples, le pouvoir de “chasser les démons” n'avait pas été expressément 

mentionné dans les Evangiles, et le mandat rapporté par Lc. 10:9 était vague : “guérissez les malades qui s’y 
trouveront”. 

Mais le caractère général de cette directive n'exclut ni le pouvoir sur la lèpre, ni le pouvoir sur les démons. 
Jésus a en fait délivré aux “70” les mêmes instructions et le même mandat (rapporté de manière plus détaillée) 
qu'aux “12” : 

Mt. 10:8 (mission des “12”) “Guérissez les malades, ressuscitez les morts, purifiez les lépreux, 
chassez les démons. Vous avez reçu gratuitement, donnez gratuitement.” 

Mc. 6:13 (mission des “12”) “Ils chassaient beaucoup de démons, et ils oignaient d’huile beaucoup 
de malades et les guérissaient.” 

Lc. 9:1-2 (mission des “12”) “(1) Il leur donna force et pouvoir sur tous les démons, avec la puissance 
de guérir les maladies. (2) Il les envoya prêcher le Royaume de Dieu, et guérir les malades.” 

 
Pour éviter une répétition, les Evangiles n'ont pas rapporté tous les détails relatifs à la seconde mission. 
Si les disciples n'avaient pas reçu ce mandat contre les démons, ces derniers n'auraient pas obtempéré, et 

plusieurs malades n'auraient pas été guéris. 
 
c) Si les disciples mettent en avant leurs victoires sur les démons, c'est qu'elles avaient été spectaculaires du 

fait des réactions des mauvais esprits acculés, et à cause de l'impact produit sur les auditoires. 
Cette “joie” est pure si elle est causée par la conscience de la gloire rendue à la Vérité, ou par le bonheur des 

âmes et des malades libérés. 
Cette “joie” est peut-être aussi accompagnée du sentiment plus trouble de posséder une puissance que les 

autres n'avaient pas. 
 
d) Il n'y a eu aucun échec. Il n'y a eu aucun effort, car le mandat avait été émis par une source confirmée. Le 

mandat était clair quant à son contenu, à sa localisation et à sa date d'application. Dans toute la Bible, la foi ne 
demande aucun effort particulier pour croire. Ce qui est plus difficile, c'est d'obéir à ce qu'on sait être un ordre 
nominatif de Dieu. 

Les disciples n'ont fait que mettre en pratique ce qui leur avait été prescrit. 
Ils n'avaient même pas eu à se demander si un démon appartenait à “l'espèce” particulière dont Jésus 

avait parlé lors de l'échec des apôtres devant un enfant épileptique (voir étude n° 129). 
 
e) A la “joie” des disciples va répondre la joie du ciel en Jésus lui-même : 

Lc. 10:21 “Jésus tressaillit de joie par le Saint-Esprit.” 
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• Lc. 10:18 “Jésus leur dit : Je voyais (gr. : "theoreo" = contempler) Satan tomber du ciel (gr. : 
"ouranos") comme un éclair.” : 

a) Jésus était informé par des visions venues du Père, du bon déroulement de la mission. 
La Rédemption promise à Adam et Eve ne comprend pas seulement la purification et l'élévation jusqu'au 

Ciel de l'humanité déchue. 
Elle implique aussi la condamnation de Satan qui ne cesse de tomber de déchéance en déchéance. 
Selon le décret énoncé dans le Jardin d'Eden, la sentence est appliquée par des hommes issus de la femme et 

qui ont été les victimes du Serpent. 
Jn. 16:11 “… le prince de ce monde (il est le principe de corruption qui a envahi le monde devenu 

ennemi de Dieu) est jugé.” 
Jn. 12:31 “Maintenant a lieu le jugement de ce monde ; maintenant le prince de ce monde sera jeté 

dehors (lui aussi va d'exil en exil de plus en plus éloigné de la gloire du Trône de Vie).” 
 
b) “Satan” (= “adversaire, ennemi”) est le titre utilisé dans l'AT et le NT pour désigner l'ennemi de Dieu et 

des hommes. Le mot “diable” (= “calomniateur”) décrit l'un des attributs de cet être. 
Job 1:6, 2:1 “Or, les fils de Dieu vinrent un jour se présenter devant l’Eternel, et Satan vint aussi au 

milieu d’eux.” 
Zac. 3:1 “Il me fit voir Josué, le souverain sacrificateur, debout devant l’ange de l’Eternel, et Satan 

qui se tenait à sa droite pour l’accuser.” 
Jn. 13:27 “Dès que le morceau fut donné, Satan entra dans Judas. Jésus lui dit : Ce que tu fais, fais-le 

promptement.” 
 
Il est appelé “l'accusateur”, “Béelzébul”, “Bélial”, le “destructeur” (“Abadon ” en hébreu, “Apollyon” en 

grec ; Ap. 9:11). 
Dans le langage allégorique de l'Apocalypse, il est le Dragon (une forme du Serpent ancien, avant d'être privé 

de ses pattes). L'image du “Dragon” est tirée du “monstre” dont parle Esaïe : 
Es. 27:1 “L'Eternel frappera de sa dure, grande et forte épée le léviathan (“livyathan”), serpent 
(“nachash”) fuyard, le léviathan, serpent (“nachash”) tortueux ; et il tuera le monstre (“tannin”= 
dragon, monstre) qui est dans la mer (c’est-à-dire au milieu de l’humanité).” 
 

Il est aussi “le prince des démons”, “l'ange, ou messager, de l'abîme” (Ap. 9:11), le “dieu de ce siècle, le 
prince de ce monde” (Jn. 14:30), le “dragon rouge”, le “serpent ancien”, le “malin” (l'essence du Mal), le 
“père du mensonge”, le “meurtrier”, le “péché”, le “prince des puissances de l'air” (Act. 2:2), le “séducteur”, 
le “tentateur”. Il est le “Menteur” (il donne toujours un faux témoignage de la volonté  et des objectifs de Dieu, 
de la nature et de l'œuvre du Fils). 

 
c) Satan n'a plus de demeure (de présence personnelle) dans le Ciel de Dieu. Il n'est que “le prince de la 

puissance de l’air”.  
Eph. 2:1-2 “(1) Vous étiez morts par vos offenses et par vos péchés, (2)  dans lesquels vous marchiez 

autrefois, selon le train de ce monde, selon le prince de la puissance de l’air, de l’esprit qui agit 
maintenant dans les fils de la rébellion.”  

 
Mais ses accusations contre les hommes parviennent encore au Trône du ciel (de même que les prières des 

croyants). C'est ainsi qu'agissent les “esprits méchants dans les lieux célestes” (Eph. 6;12). 
C'est ce que décrit le tableau imagé des textes précités de Job. 1:6 et Zac. 3:1. 

 
d) Chaque démon chassé par les disciples proclamait dans l'univers visible et invisible, aux yeux des démons et 

du diable lui-même, la victoire de l'Homme-Semence (et des hommes portant la marque de Jésus) sur cet ennemi. 
C'était la confirmation de la promesse faite par Dieu à Adam et Eve. 
Même si Dieu n'a pas encore anéanti Satan, cette fin est tout aussi inéluctable que la glorification future des 

fils de Dieu. 
 
e) Cette déclaration de Jésus est donc aussi une prophétie.  
Ce que les disciples ont vu de leurs yeux, ce que Jésus a vu en vision, deviendra une réalité encore plus 

évidente lors de la résurrection de Jésus : l'Accusateur verra se dresser devant lui l'Agneau ensanglanté : tout 
homme uni à l'Agneau “passera des ténèbres à la Lumière et de la puissance de Satan à Dieu” (Act. 22:19).  

Les délivrances de démoniaques sont les prémices de la grande délivrance des élus. 
 
f) La vision de Jésus décrit un évènement de dimension universelle, violent, soudain. 



“Les quatre Evangiles”, étude par DC 
3 

L'apparence de “l'éclair” rappelle aussi que Satan est une ancienne Flamme des Cieux. Désormais, il peut 
briller, mais il n'éclaire plus. Une fois enfermé dans l'Abîme, il ne peut émettre que de la “fumée de la 
fournaise” de sa rage (Ap. 9:2).  

Pour la même raison, le “serpent” du Jardin d'Eden est décrit comme un “brillant” selon l'étymologie 
de son nom hébreu (“nachash”). 

 
g) Selon nous (mais nous ne prétendons pas avoir raison), Ap. 20:1-2 (cité ci-après) décrit le moment du passé 

où, après la crucifixion de Jésus, Satan a été précipité dans l'abîme, lequel représente, non pas un lieu 
souterrain comme le conçoivent les cultes païens, mais les entrailles génitrices et la tanière du péché, peut-être 
un infra-monde (de durée limitée). L'interprétation habituelle considère au contraire que ces versets décrivent un 
évènement encore à venir. 

Ap. 20:1-2 “(1) Puis je vis descendre du ciel un ange, qui avait la clef de l'abîme et une grande chaîne 
dans sa main (ce n'est pas encore la destruction du diable, mais seulement une limitation de son activité). 
(2) Il saisit le dragon, le serpent ancien, qui est le diable et Satan, et il le lia pour mille ans (il l’a été à la 
Croix ; s'il n'a pas été lié à la Croix, alors il n'a pas été vaincu). (3) Il le jeta dans l'abîme, ferma et scella 
l'entrée au-dessus de lui, afin qu'il ne séduisît plus les nations, jusqu'à ce que les mille ans fussent 
accomplis. Après cela, il faut qu'il soit délié pour un peu de temps (pour les jugements de la fin).” 

Voir au sujet de l'interprétation de ces versets, les réflexions proposées dans l'ANNEXE. 
 

• Lc. 10:19 “Voici, je vous ai donné le pouvoir de marcher sur les serpents et sur les 
scorpions, et sur toute la puissance de l’ennemi ; et rien ne pourra vous nuire.” : 

a) Jésus n'envoie pas ses disciples et ses apôtres en une seconde mission. Les Evangiles ne mentionnent 
d'ailleurs pas que les disciples ou les apôtres ont à nouveau guéri des malades et chassé des démons avant la 
Pentecôte. 

Et cependant la conjugaison “je vous ai donné” implique en grec un fait accompli et permanent. 
 
Par ces paroles, Jésus invite les 70 disciples et les 12 apôtres présents autour de lui, à regarder au delà des 

quelques victoires limitées dans le temps et l'espace, qu'ils viennent de remporter. 
Jésus sait, depuis le commencement, dans quel but le Père l'a envoyé. Dès lors que l'œuvre a commencé, rien 

ne l'arrêtera. Pour Jésus, la victoire universelle et totale est déjà assurée, car déjà décidée. 
De même, peu avant son ascension, Jésus soufflera sur ses disciples en disant : “Recevez le Saint-

Esprit” (Jn. 20:22), mais cela ne s'accomplira que plus tard, le jour de la Pentecôte, à Jérusalem comme 
il se devait (Act. 1:4-5). 

 
Ces paroles s'adressent donc non seulement à ceux qui sont autour de lui, mais aussi aux croyants à venir. 
 
b) Les “serpents” et les “scorpions” sont des images des influences démoniaques invisibles qui frappent 

quand elles sont débusquées. Elles cherchent à paralyser et même à tuer. Elles inoculent des venins nocifs ou 
mortels pour l'âme. Ce sont des créatures de la poussière comme Satan (Gen. 3:14). Cette promesse va donc 
bien plus loin que la guérison des corps, et annonce la délivrance des âmes encore soumises aux convoitises, 
aux séductions, aux souillures et à la mort. C'est ce que signifie “TOUTE la puissance de l'ennemi”. 

Le miracle de Paul sortant indemne d'une morsure de vipère (Act. 28:3) n'est qu'un petit reflet de ce 
qu'implique la déclaration de Jésus. 

 
c) Jésus vient de dire qu'il a vu “Satan tomber du ciel comme un éclair”, mais cela n'empêche pas que le 

peuple de Dieu va devoir marcher “sur les serpents et les scorpions” qui infesteront les chemins ! 
Gen. 3:15 “Je mettrai inimitié entre toi (le serpent) et la femme, entre ta postérité (Satan a une postérité 

qui allait de Caïn aux pharisiens) et sa postérité (il s'agit de Jésus-Christ et de ceux qui sont en lui) : celle-
ci t'écrasera la tête, et tu lui blesseras le talon.” 

 
“Rien ne pourra nuire” à l'âme des vrais croyants, et, si le corps (le “talon”) est frappé, il ressuscitera. Nul 

ne peut arracher les élus de la Main de Christ (Jn. 10:28). Jésus ne prend dans sa Main que les élus connus 
d'avance. 

1 Cor. 10:13 “Aucune tentation ne vous est survenue qui n'ait été humaine, et Dieu, qui est fidèle, ne 
permettra pas que vous soyez tentés au delà de vos forces ; mais avec la tentation il préparera aussi le 
moyen d'en sortir, afin que vous puissiez la supporter.” 

1 Jn. 5:4 “Tout ce qui est né de Dieu triomphe du monde (Jean parle de la capacité à mettre en pratique 
la volonté de Dieu par amour de Dieu) ; et la victoire qui triomphe du monde, c'est notre foi.” 

Eph. 6:16 “Prenez par-dessus tout cela le bouclier de la foi (l’adhésion à la Pensée de Christ), avec 
lequel vous pourrez éteindre tous les traits enflammés du malin.” 
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Abel a certes été “blessé” à mort (Gen. 3:15), mais en mourant pour le Nom de l'Eternel, il a vaincu la mort. 

Pierre a été emprisonné, mais un ange l'a délivré (Act. 12:6). Paul a été mordu par une vipère, mais il n'en est 
pas mort (Act. 28:6). Etienne a été lapidé, mais il a eu le temps de dire qu'il voyait le ciel ouvert pour lui au 
moment de sa mort. Daniel et ses amis n'ont craint ni les flammes, ni les lions. Jésus a certes été “blessé”, mais 
il a écrasé la tête du Serpent à Golgotha, le “lieu du crâne”, et il a vaincu la mort. 

Le Serpent a été vaincu par ce qui est le plus près de la poussière : un talon d’homme fait d’argile. 
Jésus offre cette promesse de l'AT à tous ceux qui croiront en la Parole confirmée de leur heure et s'y 

conformeront : 
Ps. 91:10-15 “(10) Aucun malheur ne t'arrivera, aucun fléau n'approchera de ta tente. (11) Car il 

ordonnera à ses anges de te garder dans toutes tes voies ; (12) ils te porteront sur les mains, de peur que 
ton pied ne heurte contre une pierre. (13) Tu marcheras sur le lion et sur l'aspic, tu fouleras le lionceau 
et le dragon. (14) Puisqu'il m'aime, je le délivrerai ; je le protégerai, puisqu'il connaît mon Nom. (15) Il 
m'invoquera, et je lui répondrai ; je serai avec lui dans la détresse, je le délivrerai et je le glorifierai.” 

Rom. 8:33-39 “(33) Qui accusera les élus de Dieu ? C'est Dieu qui justifie ! (34) Qui les condamnera ? 
Christ est mort ; bien plus, il est ressuscité, il est à la droite de Dieu, et il intercède pour nous ! (35) Qui 
nous séparera de l'amour de Christ ? Sera-ce la tribulation, ou l'angoisse, ou la persécution, ou la faim, 
ou la nudité, ou le péril, ou l'épée ? (36) selon qu'il est écrit : C'est à cause de toi qu'on nous met à mort 
tout le jour, qu'on nous regarde comme des brebis destinées à la boucherie. (37) Mais dans toutes ces 
choses nous sommes plus que vainqueurs par Celui qui nous a aimés. (38) Car j'ai l'assurance que ni la 
mort ni la vie, ni les anges ni les dominations, ni les choses présentes ni les choses à venir, (39) ni les 
puissances, ni la hauteur, ni la profondeur, ni aucune autre créature ne pourra nous séparer de l'amour 
de Dieu manifesté en Jésus Christ notre Seigneur.” 

 
d) Cette promesse de Jésus et des Ecritures soulève immédiatement une question. Si Satan a été vaincu et lié à 

la Croix, pourquoi exerce-t-il encore une intense et cruelle activité sur terre depuis 2 000 ans, au point même 
de rendre l'église apostate ? Une réponse est esquissée dans l'ANNEXE. 

 
• Lc. 10:20a “Cependant, ne vous réjouissez pas de ce que les esprits vous sont 

soumis ; …” : 
La “soumission des démons” contraints de quitter des corps humains est ce que les disciples viennent 

d'expérimenter. 
Mais pouvoir “marcher sur les serpents et sur les scorpions, et sur toute la puissance de l’ennemi” qui 

attaque leurs âmes, c'est ce qui importe le plus, même si c'est souvent moins spectaculaire durant le pèlerinage 
terrestre. 

C'est ce qui va bientôt être effectif après la résurrection de Jésus, et c'est cette victoire qui leur est acquise parce 
qu'ils ont suivi l'Envoyé de Dieu. 

 
Se réjouir de pouvoir délivrer des corps est légitime, mais cette joie n'est peut-être motivée que par ce qui est 

visible. C'est à cause de cette myopie que les foules qui admiraient les miracles de Jésus n'ont pas été 
durablement marquées par son message du Royaume encore invisible. 

2 Cor. 4:17-18 “(17) Nos légères afflictions du moment présent produisent pour nous, au delà de 
toute mesure, (18) un poids éternel de gloire, parce que nous regardons, non point aux choses visibles, 
mais à celles qui sont invisibles ; car les choses visibles sont passagères, et les invisibles sont 
éternelles.” 

 
• Lc. 10:20b “…  mais réjouissez-vous de ce que vos noms sont écrits dans les cieux.” : 
a) Pouvoir “se réjouir” d'être une nouvelle créature, d'être un fils ou une fille de Dieu, d'avoir Jésus comme 

frère aîné, d'avoir pour Nature la Vie pure de Dieu, de se voir offrir un champ d'activité éternelle par le 
Créateur de l'univers et dans sa Présence bienveillante, etc., nécessite de progresser dans la connaissance de la 
pensée de Dieu. 

Eph. 1:15-19 “(15) C'est pourquoi moi aussi, ayant entendu parler de votre foi au Seigneur Jésus et de 
votre charité pour tous les saints, (16) je ne cesse de rendre grâces pour vous, faisant mention de vous 
dans mes prières, (17) afin que le Dieu de notre Seigneur Jésus Christ, le Père de gloire, vous donne un 
Esprit de sagesse et de révélation, dans sa connaissance (à son contact), (18) et qu'il illumine les yeux 
de votre cœur, pour que vous sachiez quelle est l'espérance qui s'attache à son appel, quelle est la 
richesse de la gloire de son Héritage qu'il réserve aux saints, (19) et quelle est envers nous qui croyons 
l'infinie grandeur de sa puissance, se manifestant avec efficacité par la vertu de sa force.” 
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b) Etre “inscrit dans les cieux”, c'est avoir été connu avant la fondation du monde, en même temps que 
l'Agneau de Dieu était immolé dans la Pensée de Dieu en faveur des élus.  

Ce n'est même pas Jésus qui inscrit les noms dans ce Livre : ils y sont déjà ! C'est pourquoi le décret divin de 
l'élection est appelé, allégoriquement, le “livre de Vie de l'Agneau”, un “livre” qui appartient à la Nature 
divine : y sont réunis le Nom de l'Agneau et les noms de ceux qui ont accepté son rendez-vous sur l'autel. 

Ap. 13:8 “Et tous les habitants de la terre (elle désigne le christianisme qui a voulu une hiérarchie 
religieuse ; de même Israël a voulu un roi comme les autres nations) se prosterneront devant la Bête 
(l’esprit du monde), ceux dont le nom n’a pas été inscrit sur le livre de Vie de l’Agneau immolé dès la 
fondation du monde (ils forment la fausse église, le parvis souillé et non mesuré d’Ap. 11:2).” 

Ap. 17:8-9 “La Bête que tu as vue était (elle aveuglait les Nations depuis la chute), et elle n’est plus 
(elle est liée). Elle va monter de l’abîme (progressivement et par complices interposés, après avoir reçu la 
“clef de l’abîme”, elle va se manifester) et s’en aller à la perdition (tout à la fin du christianisme). Et les 
habitants de la terre (l’église apostate), dont le nom n’a pas été inscrit dès la fondation du monde dans 
le livre de Vie (celui de l'Agneau immolé avant la fondation du monde), s’étonneront (ils seront 
subjugués, impressionnés, cf. Ap. 13:3) à la vue de la Bête, parce qu’elle était, qu’elle n’est plus et 
qu’elle reparaîtra (c’était déjà vrai à la fin des temps apostoliques).” 

 
Le “livre de Vie de l’Agneau” est le livre de la prescience divine, de l'élection, de la prédestination. Ne pas 

y être inscrit, c'est être destiné à ne jamais pénétrer dans le Lieu très saint céleste.  
Malgré quelques versets qui semblent dire le contraire (voir §c ci-après) nul nom dans le Livre de Vie de 

l’Agneau ne peut en être effacé (le contraire remettrait en cause la parfaite prescience de Dieu). 
Ap. 20:11-15 “(11) Puis je vis un grand Trône blanc (l’éclat de la sainteté de Dieu mettra tout à 

découvert), et Celui qui était assis dessus. La terre et le ciel (les âmes se réclamant à tort de Dieu, et les 
esprits impurs) s'enfuirent devant sa face (le monde religieux impie ne pourra que fuir dans les ténèbres), 
et il ne fut plus trouvé de place pour eux. (12) Et je vis les morts, les grands et les petits, qui se tenaient 
devant le trône. Des livres furent ouverts (ce sont les mémoires des œuvres individuelles). Et un autre 
livre fut ouvert, celui qui est le livre de Vie. Et les morts furent jugés selon leurs œuvres, d'après ce qui 
était écrit dans ces livres. (13) La mer rendit les morts qui étaient en elle, la mort et le séjour des morts 
(ce sont des attributs du diable) rendirent les morts qui étaient en eux ; et chacun fut jugé selon ses 
œuvres. (14) Et la mort et le séjour des morts furent jetés dans l'étang de feu (c’est un anéantissement). 
C'est la seconde mort (elle est irréversible), l'étang de feu. (15) Quiconque ne fut pas trouvé écrit dans 
le livre de Vie (il s’agit du Livre de Vie de l’Agneau) fut jeté dans l'étang de feu.”  

Ap. 21:24-27“(24) Les nations (au pluriel : le monde ne sera pas uniforme) marcheront à sa Lumière, 
et les rois de la terre (les fils de Dieu) y apporteront leur gloire. (25) Ses portes ne se fermeront point le 
jour, car là il n'y aura point de nuit (les ténèbres auront disparu). (26) On y apportera la gloire et 
l'honneur des nations. (27) Il n'entrera chez elle rien de souillé, ni personne qui se livre à l'abomination 
et au mensonge ; il n'entrera que ceux qui sont écrits dans le livre de Vie de l'Agneau.” 

Héb. 12:23 “(Vous vous êtes approchés) de l’assemblée des premiers-nés, dont les noms sont inscrits 
dans les cieux …” 

 
c) Dans tout le NT, deux versets de l'Apocalypse parlent de la possibilité pour un nom d'être “effacé du livre 

de Vie”, ou d'être “retranché de l'Arbre de Vie”, ce qui signifierait perdre la citoyenneté céleste : 
Ap. 3:5 (lettre à l'église de Sardes) “Celui qui vaincra sera revêtu ainsi de vêtements blancs ; je 

n'effacerai point son nom du livre de Vie, et je confesserai son nom devant mon Père et devant ses 
anges.”  

Ap. 22:19 “Si quelqu’un retranche aux paroles de ce livre prophétique, Dieu retranchera sa part de 
l’Arbre de Vie et de la Cité sainte qui sont décrits dans ce livre.” 

 
L'AT employait déjà les expressions “être effacé du Livre de vie”, ou “être effacé du Livre de l'Eternel”, ou 

“ne pas être inscrit avec les justes”, ou “être inscrit parmi les vivants” : 
Ex. 32:32-33 (intercession de Moïse en faveur de son peuple) “(32) Pardonne maintenant leur péché ! 

sinon, efface-moi de ton Livre que tu as écrit. (33) L’Eternel dit à Moïse : C’est celui qui a péché contre 
moi que j’effacerai de mon Livre.” 

Ps. 69:29 “Qu’ils (ceux qui haïssent David sans cause) soient effacés du Livre de vie, et qu’ils ne soient 
point inscrits avec les justes !” 

Es. 4:3 “Les restes de Sion, les restes de Jérusalem, seront appelés saints, quiconque à Jérusalem sera 
inscrit parmi les vivants, après que le Seigneur aura lavé les ordures des filles de Sion, et purifié 
Jérusalem du sang qui est au milieu d’elle, par le souffle de la justice et par le souffle de la destruction.” 
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Dan. 12:1 “En ce temps-là se lèvera Micaël, le grand chef, le défenseur des enfants de ton peuple ; et 
ce sera une époque de détresse, telle qu’il n’y en a point eu de semblable depuis que les nations existent 
jusqu’à cette époque. En ce temps-là, ceux de ton peuple qui seront trouvés inscrits dans le Livre seront 
sauvés.” 

 
Dans l’Antiquité, le “livre de vie” désignait un registre des citoyens d’une ville : la mort ou le bannissement 

conduisait à l’effacement du nom. Dans la Bible, le “livre de vie” est un registre allégorique. Il convient donc 
de distinguer (parfois d’après le contexte) : 

• Le registre des âmes encore en vie sur terre (à chaque décès, un nom est effacé). Il est possible de 
distinguer : le registre pour Israël seul, le registre pour les Nations, le registre pour une ville, le registre 
d’une corporation, etc. 

• Le registre des âmes se réclamant, à tort ou à raison, des Ecritures : il contient des noms qui ne seront 
jamais effacés (ils sont le blé, les vierges sages), et aussi des noms qui seront effacés (ils sont l’ivraie, les 
vierges folles). Il ne contient que des noms de Juifs et de chrétiens.  

• Le Livre de Vie de l’Agneau : il ne contient qu’une partie des noms du registre précédent : les noms 
qui ne seront jamais effacés, car ces noms sont inscrits par la prescience divine. Sous la Nouvelle 
Alliance, n’y sont inscrits que les âmes nées d’En-haut : Dieu ne scelle du Saint-Esprit que ceux dont il 
sait à l’avance qu’ils seront vainqueurs. C’est l’Onction qui fait savoir au chrétien s’il a été ainsi connu 
d’avance. Tout nom inscrit dans le “Livre de Vie de l’Agneau” est inscrit dans le “Livre de Vie”, mais 
l’inverse n’est pas vrai. 

Phil. 4:3 “ … Clément et mes autres compagnons d’œuvre, dont les noms sont dans le Livre de vie.” 
 

--------------- 
 

ANNEXE : Quand Satan a-t-il été “lié” ?  
 

1) Selon Jésus lui-même, “avant de piller l'homme fort, il faut le lier”. 
Si Satan n'avait pas été “lié” (désarmé et rendu impuissant) à la Croix, les démons ne pourraient pas être 

chassés. Si Satan n'a pas été lié à la Croix, nous n'avons pas été libérés. Les Ecritures proclament en termes forts 
cette victoire totale de Jésus-Christ : à la Croix, Satan a été “dépouillé”, “écrasé”, “réduit à l'impuissance”. 

Mt 28:18 “Tout pouvoir m’a été donné dans le ciel et sur la terre.” 
Col. 2:13-15 “(13) Vous qui étiez morts par vos offenses et par l’incirconcision de votre chair, il vous a 
rendus à la Vie avec lui, en nous faisant grâce pour toutes nos offenses ; (14) il a effacé l’acte rédigé 
contre nous et dont les dispositions  nous étaient contraires ; il l’a supprimé, en le clouant à la croix ; 
(15) il a dépouillé les principautés et les pouvoirs, et les a publiquement livrés en spectacle, en 
triomphant d’eux par la croix.” 
Héb. 2:14-15 “(14) Ainsi donc, puisque les enfants participent au sang et à la chair, lui aussi, d’une 
manière semblable y a participé, afin d’écraser par sa mort celui qui détenait le pouvoir de la mort, 
c’est-à-dire le diable, (15) et de délivrer tous ceux qui, par crainte de la mort, étaient toute leur vie 
retenus dans l’esclavage.” 
2 Tim. 1:10 “… Christ-Jésus a réduit à l’impuissance la mort et mis en lumière la Vie et 
l’incorruptibilité par l’Evangile.” 

 
2) Cette observation remet en cause l'opinion courante selon laquelle le Diable ne sera “lié” que dans le 

futur, au début d'une période appelée le “Millénium” ! Cette opinion ne s'appuie que sur quelques versets d’un 
même chapitre de l'Apocalypse : 

Ap. 20:1-3 “(1) Puis je vis descendre du ciel un ange (c'est une représentation de l'Esprit de Christ), 
qui avait la clef de l'abîme et une grande chaîne dans sa main. (2) Il saisit le dragon, le serpent ancien, 
qui est le diable et Satan (déjà mentionné en Ap. 12:9), et il le lia pour mille ans. (3) Et il le jeta dans 
l'Abîme, et il le ferma, et le scella sur lui, afin qu'il ne séduisît PLUS les nations, jusqu'à ce que les mille 
ans fussent accomplis ; et après cela, il faut qu'il soit délié pour un peu de temps.” 

 
Ces versets appellent les commentaires ci-après : 
a) Leur interprétation doit en particulier considérer les points suivants : 

• Contrairement à ce que dit la théorie aujourd'hui répandue, ces “mille ans” ne représentent pas la 
période de félicité future (bien qu'une telle période soit effectivement promise, mais par d'autres 
Ecritures). Selon nous, ces “mille ans”, conformément à la symbolique des images et des nombres de 
l'Apocalypse, désignent une longue période de durée indéterminée (1000 ans = 10 x 10 x 10 ans), qui a 
débuté à la Croix. 
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• L'Apocalypse est constituée de sept fresques. Selon nous, elles ne représentent pas une suite 
chronologique continue, mais, comme le prouve la présence de balises identiques disséminées dans 
divers tableaux, chacune de ces 7 fresques dévoile, sous un éclairage à chaque fois différent, les lois 
spirituelles en action durant une seule et même période, celle qui va de la Croix à l'intronisation en gloire 
de la Jérusalem-Epouse. 

• Paradoxalement, diverses allégories présentent Satan, bien que vaincu, comme un agent de jugement 
contre l'église apostate : il est alors “la grande montagne embrasée jetée dans la mer” (Ap. 8:8), ou “la 
grande étoile ardente nommée Absinthe” (Ap. 8:10-11). 

 
b)  Dans tout le NT, l’expression “mille ans” ne se trouve avec ce sens que dans les dix premiers versets de 

ce chapitre 20 de l'Apocalypse.  
Tout l’édifice de la théorie du “millénium” (diffusée par l'école de Plymouth et par la Bible Scofield) repose 

en dernière analyse sur cette seule base, et sur l'hypothèse que les tableaux de l'Apocalypse se succèdent selon 
une ligne chronologique continue, les derniers chapitres correspondant aux évènements les plus éloignés dans le 
futur !  

Tous les schémas eschatologiques qui en résultent  s'efforcent de faire cadrer les autres textes bibliques (en 
particulier le Livre de Daniel) avec cette hypothèse de départ !  

• Dans ces études, nous adoptons le point de vue dit des “récapitulations”, selon lequel l'Apocalypse 
présente sept fresques successives qui décrivent, sous des angles différents, une même guerre 
spirituelle engagée durant une même période, celle du christianisme. C'est l’église issue des Nations qui 
est en cause dans l'Apocalypse, et non le monde extérieur, conformément à la démarche habituelle de tous 
les prophètes. 

• Ce cadre d'interprétation est étayé par l'observation des “balises” : ce sont des expressions, des 
images, des mots, qui sont répétés et parsèment plusieurs fresques, et permettent du même coup d'assurer 
leur concordance (et leur cohérence) dans le temps.  

Citons par exemple la mention d'un tremblement de terre, la mention d'une même durée exprimée 
en jours ou en mois, la mention d'un feu consumant, l'emploi répété du verbe donner, l'étoile qui 
tombe, etc. 

 
c)  Cette chute de Satan sur terre, à la suite de sa défaite contre Michel et ses anges, et contre ceux qui sont 

au bénéfice du Sang de l’Agneau (cela a commencé dès la Pentecôte), a d'ailleurs déjà été décrite en Ap. 
12:9,12, ce qui contredit l'hypothèse d'une ligne chronologique continue du début à la fin de l'Apocalypse : 

Ap. 12:9 et 12 “(9) Et il fut précipité le grand dragon, le serpent ancien, appelé le diable et Satan, 
celui qui séduit toute la terre, il fut précipité sur la terre, et tous ses anges avec lui. … (12) Malheur à la 
terre et à la mer ! car le diable est descendu vers vous, animé d’une grande colère, sachant qu’il a peu de 
temps.” 

Ces versets sont une allusion à la défaite de Satan à la Croix. S'il a été “précipité”, c’est qu’il 
avait été vaincu. Pour le dépouiller et libérer ses captifs, il a fallu le lier à ce moment-là. 

 
d)  Cette défaite et cette chute du dragon ont eu lieu à la Croix, au début du christianisme. C’est la même 

défaite initiale qui est donc décrite au chapitre 12 et au début du chapitre 20 de l'Apocalypse. 
La Croix a pourvu à “la chaîne” d'Ap. 20:1 précité.  

Jn. 12:31 “Maintenant (à la croix), c’est le jugement de ce monde ; maintenant le prince de ce monde 
sera jeté dehors. (hors du ciel)” 

Phil. 2:10 “Au Nom de Jésus, tout genou doit fléchir dans les cieux, sur la terre et sous la terre.” 
 
e) Un rapprochement a été tenté entre les “mille ans” d’Ap. 20 et les mille ans cités au Ps. 90:4 “Mille ans 

sont, à tes yeux, comme le jour d'hier, quand il n'est plus” et repris et amplifié en 2 Pierre 3:8 “Devant le 
Seigneur, un jour est comme mille ans, et mille ans sont comme un jour” : il est affirmé que le Millénium d'Ap. 
20 serait le 7e jour, le jour du repos hebdomadaire, succédant à six millénaires de l’histoire de l’humanité depuis 
Adam. 

Mais, dans ces deux versets (Ps. 90:4 et 2 P. 3:8), la parole prophétique veut seulement souligner le caractère 
éphémère du temps qui passe. Le sens de l’exhortation de Pierre est donc : “Patientez, ce qui s’est déjà passé 
n’a pas duré trop longtemps au regard de l'éternité qui vous est réservée” ! Il est fallacieux et abusif d'y voir une 
indication temporelle eschatologique. 

 
3) Une question se pose alors : si Satan est “lié” depuis la Croix, pourquoi semble-t-il encore si actif et 

efficace ? 
a) La réponse est donnée par l'Apocalypse elle-même : 
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Ap. 9:1-2 “(1) Le cinquième ange sonna de la trompette. Et je vis une étoile (c'est Satan ou Absinthe) 
qui était tombée du ciel sur la terre. La clef du puits de l'abîme (l'abîme est la matrice mystérieuse du 
péché) lui fut donnée, (2) et elle ouvrit le puits de l'abîme (Satan, contrôlé par Dieu, reçoit un pouvoir 
limité sur terre). Et il monta du puits une fumée, comme la fumée d'une grande fournaise; et le soleil et 
l'air furent obscurcis par la fumée du puits.” 

 
b) Ainsi, dès le début du christianisme, la clef a été “donnée” par Celui qui la détenait, c'est-à-dire par Dieu, 

à Satan lui-même ! Les raisons suivantes peuvent être citées : 
• Satan est utilisé pour apprendre aux élus la guerre (cf. Jos. 11:20).  
• Satan peut les tester, sous le contrôle divin, en essayant de les séduire. Tous les vrais croyants doivent 

passer par l'école de Job, pour avoir l'occasion d'honorer Dieu, et permettre à Dieu de les bénir davantage. 
Ap. 17:8-9 “(8) La Bête que tu as vue était (quand les Nations étrangères à Israël étaient séduites 

et aveuglées), et elle n’est plus (elle est liée). Elle va monter de l’abîme (progressivement et par 
complices interposés, après avoir reçu la clef de l’abîme) et s’en aller à la perdition (tout à la fin). 
(9) Et les habitants de la terre, dont le nom n’a pas été inscrit dès la fondation du monde dans le 
livre de Vie, s’étonneront (s’émerveilleront : ils seront à nouveau séduits car aveuglés par une 
décision divine) à la vue de la Bête, parce qu’elle était, qu’elle n’est plus et qu’elle reparaîtra.” 

 
• Satan est utilisé pour des jugements partiels du christianisme, dans les limites assignées par Dieu 

(elles sont signalées dans l'Apocalypse). 
Le dragon jeté à terre n’est autre que la “grande montagne embrasée jetée dans la mer” (Ap. 8:8 

sous la seconde Trompette), ou que “l’étoile ardente Absinthe tombant sur les fleuves” (Ap. 8:10 
sous la troisième Trompette), ou que “l'étoile tombée sur la terre” (Ap. 9:1 sous la cinquième 
Trompette). 

C'est parce que Satan est encore utilisé par Dieu comme instrument de jugement que la mort 
perdure, et est le dernier ennemi qui sera vaincu (1 Cor. 15:26). 

 
Cela avait été préfiguré quand l'Eternel a empêché que Caïn soit tué, alors qu'il savait ce que la descendance de 

cet homme allait provoquer. L'Eternel a de même préservé une partie des habitants de Canaan au moment même 
de la grande victoire de Josué. 

 
c)  Mais Satan est néanmoins emprisonné dans l’Abîme (c’est cet évènement que rappelle Ap. 20:1), il est 

paralysé, même s’il a reçu le pouvoir de semer la mauvaise semence et de répandre la fumée. Il peut envoyer 
des calamités spirituelles, des sauterelles impures, un cavalier ténébreux sur des chevaux malfaisants, des 
grenouilles, etc. Il peut s'opposer aux messagers de Dieu dans la Jérusalem apostate. 

 
d) Depuis la proclamation de l'Evangile, Satan “ne peut plus séduire les Nations” (Ap. 20:8) comme avant : il 

ne peut en effet  plus leur cacher la Vérité qui était confinée dans les 12 tribus (mais les Nations peuvent 
refuser cette Vérité, auquel cas elles se livrent elles-mêmes à nouveau à la séduction). 

Mais, tout à la fin du cycle, pour les ultimes jugements, y compris le sien, Satan sera délié comme jamais 
auparavant, dans une dernière éructation. Il en avait été de même pour la théocratie d’Israël. 

Ap. 20:3 “Après cela, il faut qu'il soit délié pour un peu de temps.” 
 
C’est une décision de Dieu : “il faut”, pour que les jugements terribles de la fin aient lieu, qu'il soit délié.   
Ce verset (Ap. 20:3) expose pourquoi les visions de l’Apocalypse se terminent par un paroxysme de calamités 

à la fin du cycle de l’église : l'église n'est alors plus le sel de la terre, elle devient aveugle et nue, pour un 
jugement semblable à celui subi par les Juifs, pour cause d’incrédulité sous des apparences pieuses.  

Les nations impies seront, elles aussi, dans la tourmente. De même, il n'y avait pas assez de justes en Sodome 
pour sauver la ville (mais cela ne préjuge pas des destinées individuelles après la mort). 

 
5) Que signifie donc l'expression : “première résurrection” ? 
Elle n'est utilisée que deux fois dans la Bible, et uniquement dans deux versets successifs de l'Apocalypse : 

Ap. 20:4-6 “(4) Et je vis des trônes, et ils s'assirent dessus, et il leur fut donné d'exercer le jugement. Et 
je vis les âmes de ceux qui avaient été décapités (mais ils sont vivants bien que morts) pour le témoignage 
de Jésus et pour la parole de Dieu, et de ceux qui n'avaient point adoré la bête ni son image, et qui 
n'avaient point pris sa marque sur leurs fronts et sur leurs mains ; et ils revinrent à la vie (ou plutôt : 
“vécurent, vinrent à la vie”) et devinrent rois avec Christ pour mille ans. (5) Les autres morts (ceux qui 
ne sont pas morts en Christ sont morts bien que vivants) ne revinrent pas à la vie, jusqu'à ce que les mille 
ans eussent été accomplis. C'est là la première résurrection. (6) Heureux et saint celui qui a part à la 
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première résurrection ! Sur ceux-là la seconde mort n'a point de pouvoir ; mais ils seront sacrificateurs 
de Dieu et du Christ, et ils règneront avec Lui pendant mille ans.”  

 
a) La “sacrificature” et le “règne avec Lui (Christ)” (v.6) a débuté le jour de la Pentecôte, quand les croyants 

sont devenus une sacrificature royale (1 P. 2:9). 
La “première résurrection” n’est donc pas un évènement futur, mais représente la libération hors de la mort 

spirituelle, et elle devient effective pour tout croyant dès sa conversion, et cela a commencé dès la Pentecôte ! 
C’est lors de la naissance d’En-haut que le croyant “vient à la Vie” (v.4) : 

Eph. 2:5-6 “(5) Nous qui étions morts par nos offenses, il nous a rendus à la vie avec le Christ -c’est 
par grâce que vous êtes sauvés- (6) il nous a ressuscités ensemble et fait asseoir ensemble dans les lieux 
célestes en Christ-Jésus.” 

 
b) Cette “première résurrection” n'est accompagnée d'aucune des manifestations relevées en conjonction 

avec la “résurrection” finale mentionnée dans les autres livres du NT : il n'est question ni d'enlèvement, ni de 
transfiguration, ni d'anges. Cela renforce l'idée que la “première résurrection” signifie, dans le langage imagé de 
l'Apocalypse, la “naissance d'En-haut” : “Heureux et saints ceux qui y ont part” (v.6). Ils sont “heureux”, et 
“saints” parce que : 

•  la seconde mort n'a point de pouvoir sur eux ;  
•  ils seront sacrificateurs de Dieu et de Christ ;  
• ils régneront avec lui pendant mille ans. 

 
c) Cette résurrection est “première” en dignité et en gloire, et ce qualificatif n’est pas à prendre ici dans son 

sens chronologique.  
C’est d’ailleurs pourquoi Jean voit des “âmes” (v.4), et non des corps, car ces derniers sont encore sur terre 

au moment de la nouvelle naissance, or cette scène se déroule dans la sphère spirituelle. 
Il n'est en outre jamais parlé d'une “seconde résurrection” ! 
 
• Evidemment, toute cette réalité spirituelle apparue le jour de la Pentecôte, ne s’accomplira en plénitude que 

lors du RETOUR en gloire de Jésus-Christ. L’Apocalypse se termine sur des paroxysmes d’iniquité, de 
colère divine, mais aussi de gloire ! 

 
d) La “seconde mort” (Ap. 20:6) est spirituelle, et donc la “première résurrection” (dans le même verset) 

l’est aussi !  
Jn. 5:24 “Celui qui écoute ma parole et qui croit à celui qui m’a envoyé, a la Vie éternelle et ne vient 

point en jugement, mais il est passé de la mort à la Vie.” 
Jn. 5:25 “L’heure vient, et c’est maintenant, où les morts entendront la voix du Fils de Dieu ; et ceux 

qui l’auront entendue vivront (c’est la première résurrection).” 
Jn. 8:51 “Si quelqu’un garde ma parole, il ne verra jamais la mort.” 

 
e) La théorie courante du Millénium affirme que la révolte finale de Satan, suggérée par Ap. 20:3 (“Et il le 

jeta dans l'Abîme, et il le ferma, et le scella sur lui, afin qu'il ne séduisît PLUS les nations, jusqu'à ce que les mille ans 
fussent accomplis ; et après cela, il faut qu'il soit délié pour un peu de temps.”) se produira à la fin d’une période de 
félicité de mille ans, alors que Jésus aura régné de façon visible et glorieuse !  

Mais il paraît invraisemblable que les hommes conduits par le diable attaquent Jésus-Christ présent en gloire 
sur terre, alors que cette gloire peut à peine être soutenue par le regard humain !  

 
Il a été avancé qu'une telle révolte prouverait l’incurabilité de l’âme humaine, même placée dans des 

conditions idéales. Mais cette preuve a déjà été donnée au cours des millénaires, et Dieu a déjà, par l’Evangile, 
convaincu TOUS les hommes, Juifs et Grecs, de péché ! 
 
C'est à la fin du cycle du christianisme issu des Nations (à la fin des “mille ans” allégoriques) que Satan 

lance sa dernière offensive (elle a en fait commencé du temps des apôtres), avant d'être définitivement jeté dans 
le feu annihilateur. Débute alors une période de Lumière où aucune révolte ne sera envisageable, car le Roi 
sera sur son Trône. 
 

_______________ 


